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Texte :         Genèse 23 : 1-20 

 

 

Proposition :    

 

 

1)  Jéhova rappelle que la mort S’IMPOSE V. 1-2 

2)  Jéhova rappelle que la mort IMPOSE V. 3-18 

3)  Jéhova rappelle que la mort SUPPOSE V. 19-20 

 

 

INTRODUCTION 
 

La mort est une terrible réalité : elle nous rappelle brutalement notre 

fragilité. Elle nous remet en mémoire le fait que Dieu a introduit la mort 

comme une conséquence du péché. La mort emporte toujours son cortège 

d’angoisses, de douleurs et de larmes. De plus, la Bible nous enseigne que la 

mort comporte trois (3) facettes : la mort physique, la mort spirituelle et la 

mort éternelle.  

 

La mort est aussi une merveilleuse réalité si nous sommes des élus de Dieu 

et que nous avons reçus sa grâce. C’est alors la fin de notre triste pèlerinage, 

l’aube d’une vie nouvelle qui sera remplie de joie, d’harmonie, d’amour, de 

communion avec Dieu, d’exaltation, de lumière, de merveilles infinies et de 

repos.  

 

 

I)  JÉHOVA RAPPELLE QUE LA MORT S’IMPOSE V. 1-2 

 

Genèse 23 : 1-2 
1 Or, Sara vécut cent vingt-sept ans ; ce sont là les années de la vie de Sara. 

2 Et Sara mourut à Kirjath-Arba, qui est Hébron, dans le pays de Canaan. Et Abraham 

vint pour mener deuil sur Sara, et pour la pleurer. 
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A)  La mort s’impose inexorablement  

 

La mort n’épargne pas le père des croyants. Abraham goût le fruit amer de la 

perte de son épouse bien-aimée. Elle est parfois prévisible à cause de la 

maladie mais elle arrive aussi à l’improviste.  

 

 

B)  La mort s’impose miséricordieusement  

 

. Sara est une princesse distinguée comme signifie son nom. 

 

Genèse 17 : 15-16 
15 Dieu dit à Abraham : Quant à Saraï ta femme, tu ne l’appelleras plus Saraï, mais 

Sara (princesse) est son nom. 

16 Et je la bénirai ; et même je te donnerai d’elle un fils. Je la bénirai et elle deviendra 

des nations ; des rois de peuples sortiront d’elle. 

 

Rappelons que le Nouveau Testament présente Sara comme un allégorie qui 

compare les Juifs de l’Ancien Testament et les croyants de l’Église de 

Christ.  

 

Paul voit une allégorie dans les deux femmes d’Abraham : Hagar représente 

l’Ancienne Alliance, la Jérusalem Juive, dont les fils étaient encore dans la 

servitude. Sara, par contre est le type de la Nouvelle Alliance, de la 

« Jérusalem d’en haut », dont nous sommes les libres enfants, nés selon 

l’Esprit.  

 

 

. Sara est une sainte éminente 

 

Hébreux 11 : 11, 13 
11 Par la foi aussi, Sara reçut la vertu de concevoir et, malgré son âge, elle enfanta, 

parce qu’elle crut à la fidélité de celui qui avait fait la promesse. 

13 Tous ceux-là sont morts dans la foi, sans avoir reçu les choses promises, mais les 

ayant vues de loin, crues, et embrassées, et ayant fait profession d’être étrangers et 

voyageurs sur la terre. 

 

 

. Sara est une épouse bien-aimée 
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1 Pierre 3 : 1-6 
1 Pareillement, femmes, soyez soumises à vos maris, afin que, s’il y en a même qui soient 

rebelles à la parole, ils soient gagnés sans parole par le moyen de la conduite de leurs 

femmes, 

2 lorsqu’ils auront remarqué votre conduite pure, dans la crainte. 

3 Que votre parure soit, non celle du dehors, l’entrelacement des cheveux, les ornements 

d’or ou l’ajustement des habits, 

4 mais l’homme secret du cœur, dans l’incorruptibilité de l’esprit doux et tranquille qui 

est d’un grand prix devant Dieu. 

5 Car c’est ainsi que se paraient autrefois les saintes femmes qui espéraient en Dieu; 

soumises à leurs maris, 

6 comme Sara, qui obéissait à Abraham, l’appelant seigneur, et de laquelle vous êtes 

devenues les enfants, en pratiquant le bien et ne craignant aucun sujet d’épouvante. 

 

Sara est présentée ici comme une modèle à imiter, soumise à son mari, 

vivant chastement et respectueusement. Elle avait un cœur et un esprit pur, 

doux et paisible. Elle est approuvée de Dieu.  

 

Abraham était alors âgé de 137 ans et devait vivre encore 38 ans. La bible 

nous apprend qu’il se remaria et eut encore 6 enfants : 

 

Genèse 25 : 1-4 
1 Or, Abraham prit une autre femme, nommée Kétura, 

2 Qui lui enfanta Zimran, Jokshan, Médan, Madian, Jishbak, et Shuach. 

3 Et Jokshan engendra Sheba et Dedan. Et les enfants de Dedan furent : les Asshurim, les 

Letushim et les Leümmim. 

4 Et les fils de Madian furent : Epha, Epher, Hanoc, Abida, Eldaa. Tous ceux-là sont 

enfants de Kétura. 

 

 

. Sara est une mère regrettée 

 

Genèse 24 : 67 
67 Alors Isaac mena Rébecca dans la tente de Sara sa mère ; et il prit Rébecca, et elle fut 

sa femme, et il l’aima. Et Isaac se consola, après la mort de sa mère. 

 

 

B)  La mort s’impose providentiellement  

 

Sara est la seule femme de la bible dont l’âge du décès est mentionné (127 

ans). La mention a sans doute pour but de l’honorer et d’affermir la certitude 

des miracles la concernant.  
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Elle est morte en Canaan dans l’exercice de la foi, à Hébron (signifiant 

communion fraternelle). Elle reconnaissait la nouvelle terre promise comme 

sienne. Elle reconnaissait également son espérance en la résurrection des 

morts.  

 

Hébreux 11 : 13-16 
13 C’est selon la foi que tous ceux-ci moururent, sans avoir reçu l’effet des promesses; 

mais, après les avoir vues de loin, et crues, et saluées, et avoir fait profession d’être 

étrangers et voyageurs sur la terre. 

14 Car ceux qui parlent ainsi montrent clairement qu’ils recherchent une patrie; 

15 et, en effet, s’ils avaient eu le souvenir de celle d’où ils étaient sortis, ils auraient eu le 

temps d’y retourner; 

16 mais maintenant ils aspirent à une meilleure patrie, c’est-à-dire à une patrie céleste; 

c’est pourquoi Dieu n’a point honte d’eux, ni de s’appeler leur Dieu; car il leur a 

préparé une cité. 

 

 

II)  JÉHOVA RAPPELLE QUE LA MORT IMPOSE V. 3-12 

 

A)  La mort impose une modération v. 3  

 

Genèse 23 : 3 
3 Et Abraham se leva de devant son mort, et il parla aux fils de Heth, en disant: 

 

Une traduction littérale pourrait se lire : « Abraham se leva d’au-dessus de 

son mort ». Abraham exerce un contrôle sur ses émotions et intériorise sa 

détresse. Il ne se laisse pas submerger par la dépression et le désespoir.  

 

 

B)  La mort impose une obligation v. 4  

 

Genèse 23 : 4 
4 Je suis un étranger et un hôte chez vous; donnez-moi chez vous la propriété d’une 

sépulture, pour que j’enterre mon mort de devant moi. 

 

. Obligation envers le mort 

 

Abraham se rappelle qu’il est un étranger et un pèlerin sur cette terre. Il 

exprime son besoin d’avoir un endroit pour enterrer son épouse.  
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. Obligation envers lui-même v. 5-9 

 

- Écouter la réponse à sa requête v. 5-6 

Genèse 23 : 5-6 
5 Et les fils de Heth répondirent à Abraham, et lui disant: 

6 Écoute-nous, mon seigneur: Tu es un prince de Dieu au milieu de nous; enterre 

ton mort dans celle de nos sépultures que tu choisiras. Aucun de nous ne 

t’interdira sa sépulture pour y enterrer ton mort. 

 

La réponse est : immédiate, respectueuse, flatteuse et généreuse.  

 

- De s’exprimer avec civilités v. 7 

Genèse 23 : 7 
7 Et Abraham se leva, et se prosterna devant le peuple du pays devant les fils de 

Heth; et il parla avec eux, en disant: 

 

Abraham est respectueux des us et coutumes du pays.  

 

- D’exprimer ses exigences v. 8-9 

Genèse 23 : 8-9 
8 Si c’est votre volonté que j’enterre mon mort, de devant moi, écoutez-moi, et 

intercédez pour moi auprès d’Ephron, fils de Tsokar, 

9 et qu’il me donne la caverne de Macpéla, qui est à lui, qui est au bout de son 

champ; qu’il me la donne pour sa pleine valeur comme propriété de sépulture au 

milieu de vous. 

 

Abraham s’exprime avec courtoisie et respecte la coutume des                    

orientaux de transiger par des intermédiaires.  

 

- D’être un bon témoignage auprès de l’entourage v. 10-18 

Genèse 23 : 10-11 
10 Or Ephron était assis au milieu des fils de Heth. Et Ephron, le Héthien, 

répondit à Abraham, les fils de Heth écoutant, ainsi que tous ceux qui entraient 

par la porte de sa ville, en disant: 

11 Non, mon Seigneur, écoute-moi: Je te donne le champ; et la caverne qui y est, 

je te la donne. Je te la donne aux yeux des fils de mon peuple: enterre ton mort. 

 

Abraham refuse l’offre d’apparence généreuse. Étant faite en public, 

elle pouvait être une sorte de « show off », comme les orientaux le 

font.  
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- Mais prudence oblige v. 12-13 

Genèse 23 : 12-13 
12 Et Abraham se prosterna devant le peuple du pays ; 

13 Et il parla à Ephron, devant le peuple du pays qui écoutait, et dit : Cependant, 

écoute-moi, je te prie ; je donne l’argent du champ ; reçois-le de moi et j’y 

enterrerai mon mort. 

 

- L’extravagance de l’offre révélée v. 14-15 

Genèse 23 : 14-15 
14 Et Ephron répondit à Abraham, en lui disant : 

15 Mon seigneur, écoute-moi : une terre de quatre cents sicles d’argent, entre 

moi et toi, qu’est-ce que cela ? Enterre donc ton mort. 

 

Le prix de 400 sicles d’argent est estimé hautement exagéré par les 

commentateurs.  

 

- Mais spiritualité oblige v. 16-18 

Genèse 23 : 16-18 
16 Et Abraham entendit Ephron, et Abraham pesa à Ephron l’argent qu’il avait 

dit, en présence des enfants de Heth, quatre cents sicles d’argent ayant cours chez 

le marchand. 

17 Et le champ d’Ephron, qui était à Macpéla, devant Mamré, le champ, la 

caverne qui y était, et tous les arbres qui étaient dans le champ et dans tous ses 

confins tout autour, 

18 Furent assurés en propriété à Abraham, en présence des enfants de Heth, 

devant tous ceux qui entraient par la porte de sa ville. 

 

Une attitude spirituelle appelle parfois au sacrifice de ses biens pour 

garder la paix et à l’humiliation. 

 

Abraham témoignait ainsi de sa foi en la résurrection future, de sa foi 

en l’Alliance qu’il posséderait un jour cette terre et de la nécessité de 

se séparer des païens même jusque dans la mort. Il exprime sa volonté 

d’utiliser ce même endroit pour sa propre sépulture, celle d’Isaac, de 

Rébecca, de Jacob et de Léa.  

 

 

III)  JÉHOVA RAPPELLE QUE LA MORT SUPPOSE V. 19-20 
 

A)  La mort suppose l’espérance v. 19 
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Genèse 23 : 19 
19 Et, après cela, Abraham enterra Sara sa femme dans la caverne du champ de 

Macpéla, en face de Mamré, qui est Hébron, au pays de Canaan. 

 

Abraham enterre sa femme dans le pays de Canaan, la terre promise, et sa 

foi en la résurrection et en la possession future de cette terre.  

 

 

B)  La mort suppose la fidélité v. 20 

 

Genèse 23 : 20 
20 Et le champ, et la caverne qui y est, furent assurés par les Héthiens à Abraham en 

propriété sépulcrale. 

 

La propriété sépulcrale deviendra un sépulcre pour lui-même, pour Isaac, 

pour Rébecca, pour Jacob et pour Léa.  

 

 

C)  La mort suppose le souvenir  

 

Actes 7 : 2-7 (le témoignage d’Étienne) 
2 Et il répondit : Hommes frères et pères, écoutez. Le Dieu de gloire apparut à notre père 

Abraham, lorsqu’il était en Mésopotamie, avant qu’il demeurât à Carran ; 

3 Et il lui dit : Sors de ton pays et de ta parenté, et viens dans le pays que je te montrerai. 

4 Alors, étant sorti du pays des Caldéens, il vint demeurer à Carran. De là, après que son 

père fut mort, Dieu le fit passer dans ce pays que vous habitez maintenant, 

5 Où il ne lui donna aucun héritage, non pas même un pied de terre ; mais il lui promit 

de lui en donner la possession, et à sa postérité après lui, quoiqu’il n’eût point d’enfant. 

6 Et Dieu parla ainsi : Ta postérité habitera dans une terre étrangère, pendant quatre 

cents ans ; et on la réduira en servitude, et on la maltraitera. 

7 Mais je jugerai la nation à laquelle ils auront été asservis, dit le Seigneur, et après 

cela, ils sortiront, et me serviront dans ce lieu. 

 

 

APPLICATIONS  

 

1) La mort nous rappelle douloureusement notre fragilité et notre condition 

de fragile mortel. Méditons sur la mort pour être prêts. La mort nous impose 

des devoirs et des obligations.  
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2)  La mort nous rappelle heureusement notre espérance et notre bonheur 

futur. Soyons pleinement persuadés que le Seigneur accomplit 

infailliblement ses promesses.  

 

 

BÉNISSONS NOTRE GRAND DIEU, MAÎTRE  

DE LA VIE ET DE LA MORT! 

 ADORONS-LE, EXALTONS-LE ET LOUONS-LE! 

 

A   M   E   N   ! 

  


